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Pourquoi loin de sa fiancée 
Cherche-t-il à finir ses jours, 
Lui qui n'avait qu'une pensée : 
De vivre et de l'aimer toujours? 

Oh ! ne soyez pas trop sévère 
Envers le pauvre abandonné; 
Si vous connaissiez sa misère 
Il serait bientôt pardonné. 

Il sait qu'au palais de son père 
Dans un vallon frais et riant 
On infuse dans l'atmosphère 
Tous les parfums de l'Orient ; 

Que les fontaines jaillissantes, 
Les cascades et les jets d'eau, 
Seront des barrières puissantes 
Pour la défendre du fléau. 

Son espérance la plus vive, 
La seule dans son désespoir, 
C'est qu'à sa mort elle survive, 
C'est au ciel qu'il veut la revoir. 

Mais qui vient si légère et belle 
Là bas dans l'horizon lointain ? 
Légère comme la gazelle, 
Et belle comme un séraphin ? 


